
Reverend et Bien cher père

vous deman- 
pas à votre

J’ai la con- 
cette oeu- 
bienveillant

Veuillez en prendre connaissance, 
fiance que vous serez bientôt sympathique à 
vre, et que vous ne lui refuserez pas votre 
concours.

AU T. R. P. NESPOULOUS, N°16

Lettres, n°43s
3- A DIVERS

DESTINATAIRES, N°193

Avec cette lettre vous recevrez deux brochures, 
l’une pour vous, l’autre pour M- le Curé. Elles arrivent 
de l’impression, et ne seront livrées au public qu*après  
Pâques.

Le T.R.P. Provincial m’autorise à 
der un sermon de Charité. N’accorderez-vous 
frère ce que vous n’auriez pas le courage de refusen 
des personnes étrangères, pour des oeuvres moins grandes 
peut-être et moins directement utiles au Salut des au.es?— 
Je ne le crains pas.

En même temps que vous, Monseigneur reçoit 
une brochure semblable. Veuillez donc vous concerter a— 
v pc  ïr le Curé pour le sermon de Charité. Monseigneur, 
Peu Lis certain, n'y mettra pas obstacle.

Veuillez agréer, Mon Bien cher Père, avec ma 
reconnaissance anticipée, l'assurance de mes sentiments 
respectueux et tout dévoués en 1..S.

fr. M Jean Jos. Lataste

voici, euer bon ^re,rte projet dont je vous
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examen?— 
liez-vous 
tique

U±OZj~ ------------------
prier pour que vous soyez refusé; te- 
gardes. Ah! si j’étais S^e Scholas -

do prendre 
m’a enseigné un

Ne viendrez-vous pas bientôt -passer ici votre
Je vais ---------------- t«-
sur vos

Un bon et S- prêtre de plus de 40 ans qui 
l’habit il y a un mois, et nous édifie 

m'a enaex&JJ.é remède qu’il emploie chaque fois 
souffre d’un asthme déjà ancien qu’il porte avec 

emède est infaillible; il calme à l’instant, 
est plus facile à prendre. Voici:

à H y a 2 ene Men-
m’ouvrir à vnna ® souvent ressenti le besoin ne îiseï oï mIS : Sans tfouYer V occasion le réa- 
dans mes ■opnq^’i Xou® avais-je pas accoutumé à lire 
jours trnnvi , " ^es infimes? N’avais-je pas tou- 
co-iniA ip i UI1 G°nseib bon, indulgent et religieux, 
, 2. es uime ; il me semblait donc que je serais

plus sur de. la volonté de Dieu en cela, si j’avais eu 
votre adhesion et votre encouragement. Dieu a voulu 
m en priver, et il m’a parlé, depuis ce temps, assez 
clairement pour que je n’aie plus à hésiter. Je ne 
doute point que votre coeur ne soit tout sympathique 
à l’oeuvre dès que vous la connaîtrez Mais que pourrez 
vous faire pour elle?— Je l’ignore Dieu le sait. Qui 
sait si parmi les âmes qu’il vous emmenera et à qui 
vous pourrez communiquer ces choses soit dans une réu-
nion de charité, soit en particulier, qui sait s’il 
n’inspirera pas à quelqu’une de donner, ou de se donner 
elle -même à l’oeuvre des Réhabilitées?— Ce que Dieu 
voudra

Je compte toujours sur le Maràiercredi pour 
mon pauvre père et pour moi.

vient de 
tous, 
qu’il 
lui. Ce r 
et nul n’

Procurez-vous dans uu<=  (toutes en ont un dépôt) du papier Hrumeau ( 4r la 
boîte de 100 feuilles ). Quand l’asthme arrive; le 
jour ou la nuit, peu importe? vous fermez porte et 
croisée, et vous allumez une feuille de ce papier. Il 
se consume lentement et répand une certaine fumée qui 
calme presque sir instantanément la douleur. Une seule 

petiteffeuille suffit d’ordinaire

A Dieu, bon Père et bon ami, je n’ai plus 
nn instant" , à Dieu . Heureuses les âmes qui sont au-
près de vous. A propos, je veux vous envoyer quelque.
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Vies de la B. Imelda; cela vous aidera à la faire 
connaître. Vous les recevrez dans quelques jours.

Tout à vous de coeur à toujours, 

fr. M. Jean Joseph

Avez-vous songé à prier pour ma fête, le -> 
Mars? Je n’ai point manqué la votre.


